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INTRODUCTION

      Voici à nouveau une année des papiers de Bèze qui remplit un volume. Nous osons
                    croire que les historiens ne regretteront pas que la moisson soit abondante.
                    D’ailleurs, les éditeurs de la Correspondance de Théodore de Bèze

                    n’ont pas le choix : ils s’efforcent d’être complets, et se réjouissent d’offrir
                    au public savant un grand nombre de pièces inédites, mêlées à des lettres qui
                    avaient paru dans tant de recueils disparates qu’elles finissaient par être
                    quasi-inaccessibles. Quant au travail d’annotation, qui exige beaucoup de temps
                    et parfois même d’imagination, nous croyons qu’il a son ample récompense dans
                    les trouvailles qu’il suscite. Certains textes, rédigés en termes volontairement
                    allusifs, ou non datés, ne prennent leur sens qu’une fois remis à leur place et
                    dans leur contexte. Il en va comme de ces petites fleurs japonaises en papier
                    qui ne se développent qu’une fois plongées dans l’eau. Telle lettre à « Monsieur
                    de Saint-Pons », n’est à première vue que vague exhortation pieuse, mais devient
                    un document intéressant si l’on identifie ce destinataire avec Jacques de
                    Castelnau de Clermont-Lodève, évêque de Saint-Pons de Thommière, qui mourut bon
                    catholique dans son évêché en 1586 et dont personne n’a jamais su qu’il ait été
                    tenté parla Réforme (n° 450). Telle mention de « Monsieur d’Aix » (Annexe X, n.
                    14) ne dit rien par elle-même, mais si l’on sait qu’il s’agit de Jean de
                    Saint-Chamond, archevêque d’Aix-en-Provence, qui allait peu après se défaire de
                    sa dignité épiscopale, se marier et devenir chef huguenot sous le nom de
                    Saint-Romain, c’est une lueur jetée sur un destin des plus curieux. De même
                    cette consultation anonyme sur un cas d’inceste (Annexe XII), qui ne fait
                    qu’esquisser des considérations que Bèze développera dans son De
                        divortiis
, prend une tout autre saveur lorsqu’on sait qu’elle
                    s’applique au mariage de Roger de Saint-Lary, futur duc de Bellegarde, mignon
                    d’Henri III et maréchal de France, avec la veuve de son oncle, le maréchal de
                    Termes, riche héritière en Piémont et fervente huguenote ; cette pièce jette de
                    nouvelles lumières sur la période où le jeune Bellegarde préférait adopter une
                    position moyenne, ni catholique, ni protestante.

      Et ce sont bien d’autres gentilshommes français que l’on est amené à compter dans
                    les rangs réformés ou dissidents, grâce à tel passage de Bèze. Là où les
                    chroniqueurs subséquents s’étaient efforcés d’oublier, de voiler ou d’effacer
                    telle incartade, telle « déviation », un écrit contemporain, non destiné à la
                    postérité, révèle des velléités ou des positions très peu officielles. C’est
                    alors l’histoire en mouvement. Ainsi se redresse l’image trop statique qu’on 
s’en faisait. Peu à
                    peu, des figures sortent de l’ombre, qui ont passagèrement fréquenté ce parti de
                    la via media
, autour de Bauduin et de Cassander, contre lequel Bèze
                    et les orthodoxes des deux bords ont combattu avec tant de succès qu’il n’a
                    laissé presque aucune trace dans l’historiographie courante. Notre volume, comme
                    le précédent, donne aussi un ensemble de documents sur l’affaire Morély, qu’il
                    s’agisse des lettres adressées à Bèze par Des Gallars, ou des pièces réunies
                    dans l’Annexe I, qui tirent aussi de l’ombre nombre de partisans de celui qui
                    prétendait réformer les Eglises réformées en les ramenant à une forme
                    démocratique plus proche de l’Eglise primitive. L’Eglise de Lyon nous apparaît
                    déchirée par les affaires Alamanni et Capponi et par le soi-disant ministre
                    Hardy ; celle d’Orléans, quoique pépinière de pasteurs, n’est pas moins
                    troublée. Le parti huguenot nous semblera-t-il moins respectable, maintenant que
                    nous savons de quelles dissensions intestines il a été travaillé ? Bien au
                    contraire, c’est plus vrai, plus humain, qu’il faut dire. Et combien
                    d’intransigeances se comprennent lorsqu’on a pu observer les choses de
                    près !

      Mais revenons à l’essentiel : la correspondance qui nous est parvenue presque
                    sans lacune, c’est celle qui s’échangeait entre Genève et Zurich. C’est elle qui
                    domine, comme dans les volumes précédents. De quoi parlent Bèze et Bullinger ?
                    Avant tout de l’épreuve de force à laquelle le Palatinat réformé est soumis de
                    la part de l’Allemagne luthérienne, tout au long de la Diète d’Augsbourg, du
                    printemps 1566, et du Colloque d’Erfurt, qui devait la continuer. C’est pour lui
                    venir en aide que Bèze a écrit son De pace ecclesiarum
, trop
                    oublié, et surtout que Bullinger a lancé la Confession Helvétique postérieure,
                    que toutes les Eglises de Suisse (excepté Bâle) ont signée, et que Bèze a
                    traduite en français, tandis qu’il publiait en latin la Confession des Eglises
                    de France (cf. Annexe IV), pour montrer aux Allemands combien ces deux écrits
                    symboliques concordaient. C’est Bèze qui s’efforce le plus lucidement
                    d’internationaliser l’affaire, requérant des pasteurs anglais et écossais qu’ils
                    souscrivent aussi à l’Helvétique ; c’est à la suite de ses suggestions et
                    admonitions que l’on réussit à faire comprendre aux princes protestants
                    allemands que la condamnation du Palatin affaiblirait du même coup la position
                    des réformés persécutés en France et aux Pays-Bas. Tant de malheureux ne doivent
                    pas être sacrifiés à l’autosatisfaction de quelques théologiens ultra-luthériens
                    enragés, dont les clameurs finissent en effet par fatiguer l’Electeur de Saxe,
                    tandis que l’Empereur est détourné de cette affaire par la campagne foudroyante
                    des Turcs en Hongrie...


      L’annotation des pièces relatives à la Diète d’Augsbourg a permis de retrouver un
                    écrit totalement oublié de Tilemann Heshusen, la Censura
 de la
                    Confession des Eglises de France, qui, à son tour, a permis de retrouver un
                    texte totalement inconnu, peut-être de Bèze, la réponse à cette
                        Censura.

                    
L’étendue de ces
                    documents n’a pas permis leur publication dans nos annexes, mais Mme
 Chimelli les éditera prochainement ailleurs.

      Que d’autres choses encore, dans ces documents... Les troubles des Pays-Bas, le
                    « Wonderjaar », cette marée iconoclaste qui dévaste les Flandres, après que les
                    « gueux de religion » eurent compromis la Cause (aux yeux de Bèze) en s’alliant
                    aux gentilshommes catholiques pour faire front commun contre l’Inquisition
                    d’Espagne et contre Philippe II. La situation, là-bas, se modifie de mois en
                    mois, comme on le voit dans les lettres de Taffin, au prince Porcien et à
                    Crespin. Face à cette double « déviation ». l’attitude de Bèze est d’une
                    intransigeance absolue. Incompréhension ou prémonition ? Ne jugeons pas,
                    bornons-nous à constater.

      Plusieurs lettres concernent la Pologne (inédits de Peucer, de Thretius nos
 482, 507), d’autres l’Angleterre : sur la « querelle
                    vestimentaire » en particulier, qui est aux origines du mouvement puritain. Le
                    jeune Marnix de Sainte-Aldegonde demande des arguments contre les tendances
                    panthéistes de Sébastien Franck, et Bèze lui en offre à foison (nos
 445 et 455). Cassiodore de Reina se justifie. Le juriste Du Moulin
                    révèle sa duplicité. La tête de Spifame, à Genève, et celle de Valentino
                    Gentile, à Berne, tombent sur l’échafaud... Que de drames divers ! Même Renée de
                    France, à qui Bèze dédie le recueil des Opuscules
 de Calvin, paraît
                    avoir besoin des plus vives exhortations : elle doit être mise en garde contre
                    les sollicitations de l’amour maternel (sa fille vient d’épouser, à Annecy, le
                    duc de Nemours, du parti des Guise).

      Une grande partie des lettres de Bèze nous ont été conservées en minutes, à
                    Genève ; or ces minutes sont presque toutes d’une même main, qui n’est pas celle
                    de Bèze, bien qu’elle lui ressemble. C’est une cursive gothique très
                    irrégulière, qui se déforme en s’accélérant vers le bas des pages, un peu moins
                    « bouclée » que la main gothique de Bèze. Quel est ce secrétaire, qui écrit sous
                    dictée ? Au tome VI nous avions prudemment parlé d’« un secrétaire », d’une
                    « main contemporaine » – parfois aussi nous avions cru imprudemment reconnaître
                    Bèze lui-même (comme dans les dernières lignes du fac-similé donné à la page
                    276, et dans le N.B.
 de la page 270). Au tome VII, cette écriture
                    revient si souvent, qu’il a bien fallu l’identifier plus sûrement. Cherchant
                    parmi les autographes des jeunes pasteurs qui se trouvaient alors à Genève, nous
                    proposons d’identifier ce secrétaire avec Jean Pinault, qui venait d’être nommé
                    précepteur des enfants de l’Hôpital
, fonction qu’Urbain Chauveton avait aussi remplie au
                    moment où il tint la plume pour Bèze
. Devenu pasteur en
                    ville, Pinault tint le registre de la Compagnie des pasteurs de 1571 à 1574, et
                    malgré l’intervalle de cinq années, il nous semble que l’on peut bien
                    reconnaître son écriture (voir le frontispice et le fac-similé ci-après).

      
        
Ecriture de
                        J. Pinault, secrétaire de la Compagnie des Pasteurs dès 1571, extraits du
                        Registre de la Compagnie, vol. B2
, fol. 56 (voir Reg.
                        Comp. past., t. III, p. 33 à 36).
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Ainsi, chaque fois
                    que nous avons mis « de la main du secrétaire de Bèze », c’est de cette main-là
                    que nous parlons.

      Il nous reste l’agréable devoir de remercier les amis et correspondants qui n’ont
                    pas mesuré leur temps ni leur bienveillance pour nous aider : M. Jean Rott, de
                    Strasbourg, qui a si finement scruté les documents touchant Morély et nous a
                    généreusement fait part de ses découvertes
, MM. Rütschi et Gäbler, à Zurich,
                    MM. J.-P. Babelon et P. Gasnault, à Paris, M. J.-F. Gilmont, à Bruxelles, et
                    bien d’autres. Notre reconnaissance s’adresse naturellement au Fonds national
                    suisse de la recherche scientifique, qui soutient notre entreprise.

      M. Alexandre de Henseler, avec qui nous avions préparé le tome VI et qui a
                    commencé le présent volume, nous a quitté pour poursuivre ses travaux personnels
                    en Angleterre ; nous tenons à lui dire ici notre gratitude, et combien nous
                    avons apprécié son concours et goûté son amitié. Mme
 Claire
                    Chimelli-Centlivres et M. Mario Turchetti sont venus le remplacer. L’actuelle
                    équipe est donc bien pourvue pour avancer quotidiennement le labeur
                    interminable, mais combien plaisant, de cette édition, dont le premier volume a
                    paru il y a treize ans.

      H. M.     A. D.
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          Cela est bien
                            mis en évidence dans Hollweg
,
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          Voir Reg. Comp. past.
, t. III, p. VIII et 8, et n.
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, t. VI, p. 271.
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          Nos notes ont aussi pu bénéficier du trésor de
                            renseignements que l’on trouve dans Les lettres à Jean Calvin de
                                la collection Sarrau
, publiées par R. Peter et J. Rott,
                            Paris, P.U.F., 1972, 104 pages (Cahiers de la Revue d’hist. et de
                            philos. religieuses, 43), que nous citons : Rott
 et
                                Peter,

                            Coll. Sarrau.
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                        secunda, Genève, 1582, 3 vol. in-folio.

        Viénot


        Viénot
 (John), Histoire de la Réforme dans le
                            pays de Montbéliard, depuis les origines jusqu’à la mort de P. Toussain
                            (1524-1573)
, Paris, 1900. 2 vol.

        De
 Vries


        De
 Vries
 (Herman, de Heekelingen),
                            Genève, pépinière du calvinisme hollandais.
 2 vol.
                        Fribourg, 1918. La Haye, 1924.

        Vuilleumier


        Vuilleumier
 (Henri), Histoire de l’Eglise
                            réformée du Pays de Vaud sous le régime bernois
, 4 vol. Lausanne,
                        1927-1933.

        Wesel
-Roth


        Wesel
-Roth
 (Ruth), Thomas
                            Erastus : Ein Beitrag zur Geschichte der Reformierten Kirche und zur
                            Lehre von der Staatssouveränität
, Lahr/Baden, 1954.
                        (Veröffentlichungen des Vereins für Kirchengeschichte in der Evang.
                        Landeskirche Badens, 15.)

        
Wotschke
, Briefw.


        Wotschke
 (Theodor), Der Briefwechsel der
                            Schweizer mit den Polen
, Leipzig, 1908. (Archiv fur
                        Reformations-geschichte, Ergänzungsband III.)

        
          Zurich Letters

        

        The Zurich Letters
 ([First]..., Second Series)
                            Comprising the Correspondence of several English Bishops and
                            others with some of the Helvetian Reformers
, during the (early
                        part of the) reign of Queen Elizabeth. Ed. for The Parker Society by
                        Hastings Robinson. 2 vol. Cambridge, 1842-1845.

      

      
        Note sur l’orthographe et la ponctuation :
 On s’est
                        conformé, dans la présente publication, aux règles en usage à l’Ecole des
                        chartes. La graphie de Bèze est partout respectée, sauf en ce qui concerne
                        la distinction entre i
 et j, u
 et v
,
                        ainsi que l’emploi des majuscules pour les noms de personnes et les noms de
                        lieu. Les diphtongues æ et æ sont uniformément rendues par ae,
                            oe
, ainsi que l’e
 cédillé, fréquent sous la plume de
                        Bèze. La ponctuation a été revue de manière à faciliter au lecteur
                        l’intelligence du texte, de même que l’emploi de l’alinéa pour aérer une
                        page.

      

    

  

  


		

    
		

  
    
      
441. BÈZE A BULLINGER

      Genève. – Ier
 janvier 1566

      

      
        Zurich, Arch. de l’Etat, E II 371, fol. 1033. –
                        Original autographe.

        Inédite

      

      
        Bèze répond aux tristes nouvelles que Bullinger lui a communiquées : la
                        mort de deux de ses filles et de la femme de Gwalter. Il ne manquera pas de
                        composer un poème à la mémoire de son vieil ami Gesner. En vue de la Diète
                        impériale, un accord serait de grande utilité, il approuve tout ce que
                        Bullinger lui a envoyé. Lui-même enverra bientôt l’écrit qu’il prépare au
                        nom des Eglises de France, dont le sort est très incertain. La mort du pape
                        retardera quelque peu le conseil des méchants. Il se charge de veiller sur
                        le fils de Gwalter. La situation des protestants écossais, abandonnés par la
                        reine d’Angleterre, est déplorable.

      

      

      Mi pater, quam tristia mihi postremis utrisque literis tuis significasti ?
 Sed
                    haec nostra est conditio, ut quo diutius vivimus, eo plura conspiciamus mortalis
                    istius nostrae conditionis spectacula. Sed laus Deo, quod firma consolatione non
                    simus destituti, sicut ii qui spem non habent
. Facit etiam
                    presens mundi conditio ut nostram moram potius nobis deplorandam arbitrer quam
                    illorum a nobis discessum. Et tamen utrinque habe[mus] in quo acquiescamus, Dei
                    nimirum et patris clementissimi voluntatem, qui tum quoque nostri miseretur,
                    quum nobis subirascitur.

      D. [Gesnero], viro in sua professione incomparabili, [meo] vetustissimo amico,
                    partim invitus (q[uis enim] hanc jacturam non libenter quovis pre[tio]
                    redimat ?), partim libens epicedion can[tabo]
. Quid enim non ego praestem tanti vir[i et] tanti amici
                    gratissimae memoriae ? Ita[que quicquid] illud erit, statim mittam. Sed utinam,
                    utin[am] hic terminetur luctus noster, et nostri mise[reatur] Dominus.

      Caeterum de illis Comitiis
, intell[exi] quid sit vobis
                    consilii. Dilatio damnum potest afferre, sed vicissim placet mihi quod non
                    pu[tatis] festinandum. Interea tamen, ubi redierit veste[r] tabellarius, rogo ut
                    urgeas, quantum fieri [potest], quod faciendum videbitur. Nostris constitutum
                    [est] vestris vestigiis insistere, et existimo tantu[m] consensum maximas
                    utilitates nobis allaturu[m]. Quae ad me misisti
, vix licuit
                    inspicere, quum [his] tantum abhinc diebus illa acceperim. Placent omnia. Nam
                    quae pluribus tractari pote[rint], quomodo possent tam paucis plene explicari
                    [ ?] Deinde certum est istos ignorantia non peccare. Περὶ αὐτοϰράτορος
, idem atque tu
                    jam pridem judico, et quidem iisdem de causis, ut pene videri possimus consilia
                    contulisse. Itaque in eo scripto quod par[o], || Gallicarum Ecclesiarum nomine,
                    aliud imprimis urgebo, nempe locum ab utili, quo uno isti praecipue soient
                        moveri
. Mittam autem ad te omnia, simulatque se obtulerit
                    occasio. Retinuissem etiam tua diutius multis de causis, nisi veritus essem ne
                    postea nuntius sese non offerret, quum praesertim scripseris nullum tibi
                    superesse exemplar.

      
De Gallia, nunquam
                    incertior fuit status. Mors impii illius Pii proculdubio multa consilia si non
                    penitus fregit, certe retardavit
. Utraque pars mutuo
                    se respicit. D. Jesus, peccatorum nostrorum immemor, regnum suum potenter
                    erigat. Poteram quaedam particularia scribere, sed incerta. Itaque malui omnia
                    in proximam occasionem differre. D. Galterum
 et utrumque
                    tuum generum cum caeteris collegis Domino commendamus quotidianis precibus, quas
                    speramus irritas non fore.

      D. Jesus te et vos omnes servet, mi pater, et hostes suos aut convertat aut male
                    perdat. Haec ego ad te raptim, D. Lochmano
 jamjam equum conscensuro.
                    Alioqui libenter D. Galtero rescripsissem, cui tamen hoc nuntiatum velim, nobis
                    salvis, tam bene consultum iri ipsius filio
,
                    quam si noster esset. Genevae, Cal. Januarii 1566, quem annum tibi et toti
                    vestrae Ecclesiae quam felicissimum precor.

      Tuus Beza.

      

      In Scotia audio tristissimum esse rerum statum, nostris a regina Angliae
                    turpissime destitutis
.

      
        
          	
            Adresse au bas :

          
          	Eximio Christi servo, 
D. Henrico Bullingero,
                            
patri mihi plurimum 
observando, et 
Tigurinae Ecclesiae
                            
vere fido pastori. 
    Tiguri. 

        

      

    

  

  
    p.17

    
      1

      
          Voir les deux lettres de Bullinger des
                            28 novembre et 18 décembre 1565, annonçant le décès de deux de ses
                            filles, ainsi que la mort de la femme de Gwalter, supra
, t.
                            VI, p. 210 et 224, nos
 436 et 440.

        

      

    

    
      2

      
          I Thess.
 4, 13.

        

      

    

    
      3

      
          Sur la mort de Gesner et le poème de Bèze composé à sa
                            mémoire, voir supra
, t. VI, p. 224-226, et n. 2,
                        8.

        

      

    

    
      4

      
          Sur la Diète
                            impériale prévue à Augsbourg et les projets de Bullinger, voir en
                            dernier lieu sa lettre à Bèze du 18 décembre 1565, supra
,
                            t. VI, p. 224-225, n. 4-7.

        

      

    

    
      5

      
          Bullinger avait envoyé à Bèze, le 18 décembre, une copie
                            de sa réponse aux capita
, destinée à l’Electeur Palatin, le
                            texte d’une confession de foi qu’il avait rédigée en 1564, et un
                            exemplaire de son Antithesis
 (supra
, t. VI,
                            p. 224, et n. 4, 6 et 7, où l’on n’a pas suffisamment distingué la
                            réponse proprement dite aux capita
 et la confession – qui
                            deviendra la Confessio Helvetica posterior
 – voir
                                Diarium
, p. 80 et 83).

        

      

    

    
      6

      
          Bullinger a exprimé, sans doute, sa
                            méfiance à l’égard de Maximilien II dans une lettre à Bèze aujourd’hui
                            perdue. Voir infra
, n° 442, n. 5.

        

      

    

    
      7

      
          Il s’agit de la traduction
                            en latin de la Confession de foi adoptée par le Synode national des
                            Eglises de France de 1559, et que Bèze avait déjà présentée au roi, lors
                            du Colloque de Poissy en 1561 (cf. Hist. ecclés.
, t. I,
                            p. 521), qui sera imprimée à Genève sous le titre : Gallicarum
                                Ecclesiarum confessio christianissimo Regi anno MDLXI
                                exhibita...
 (C.D.M.
, p. 64 ; cf. H. Jahr
, Studien zur Überlieferungsgeschichte der
                                Confession de foi von 1559
, Neukirchen, 1964, Nr. 67, p. 98.
                            Voir la préface de cette traduction ci-après, Annexe IV). C’est la
                            version en 40 articles, adoptée par le Synode de Paris de 1559. Voir
                                Jahr
, p. 29, Nr. 43, et J. Pannier
, Les origines de la Confession de foi et la
                                discipline des Eglises réformées de France
, Paris, 1936,
                            p. 125 s.

        

      

    

    p.18

    
      8

      
          Pie
                            IV mourut le 9 décembre 1565. Bèze pensait que sa mort affaiblirait le
                            parti catholique en France ; peut-être ne se trompait-il pas, car
                            l’Assemblée que le roi réunit alors à Moulins prendra une décision
                            favorable à Coligny, obligeant les Guises à se réconcilier avec lui
                            (voir infra
 n° 452, n. 7).

        

      

    

    
      9

      
          Voir la lettre de condoléances de Bèze à Gwalter,
                                supra
, t. VI, p. 222, n° 439.

        

      

    

    
      10

      
          Le Zuricois Hans-Heinrich Lochmann (voir
                                supra
, t. V, p. 144, n. 7, et t. VI, p. 199, n. 22)
                            jouait un grand rôle dans le commerce du sel entre la France, la Suisse
                            et le Valais, et faisait, pour cette raison, très souvent le voyage
                            entre Genève et Zurich. Voir Alain Dubois
, Die
                                Salzversorgung des Wallis, 1500-1610
, Winterthur, 1965,
                            notamment p. 125-126 et 133.

        

      

    

    
      11

      
          Rudolf Gwalter fils (1552-1577) sera écolier à Genève ; il
                            poursuivra ses études à Heidelberg et en Angleterre ; diacre à St. Peter
                            de Zurich dès 1572 (D.H.B.S.
, t. III, p. 717 ; voir
                            également E. Dejung
 et W. Wuhrmann,

                            Zürcher Pfarrerbuch
, Zurich, 1953, P. 312).

        

      

    

    
      12

      
          Bèze a
                            probablement reçu d’autres nouvelles d’Ecosse depuis la lettre de Knox
                            qu’il transmettait à Bullinger, le 6 novembre 1565 (supra
,
                            t. VI, p. 199, n. 15). La reine Marie Stuart multipliait les mesures en
                            faveur des catholiques ; quelques lords écossais se révoltèrent et se
                            réfugièrent en Angleterre au mois d’août 1565, comptant sur l’aide
                            d’Elisabeth, mais il apparut bientôt que celle-ci ne leur apportait pas
                            le soutien espéré (cf. W. C. Dickinson,

                            Scotland from the earliest times to 1603
, London, 1961,
                            p. 340 s. ; The New Cambridge Modern History
, vol. III, by
                            R. B. Wernham,
 Cambridge, 1968, p. 224-225 ; J. Ridley,

                            John Knox
, Oxford, 1968, p. 442 ss.).

        

      

    

  


		

    
		

  
    
      
442. BULLINGER A BÈZE

      Zurich. – 5 janvier 1566

      

      
        Genève, Bibl. publique, ms. lat. 120, fol. 55.
                        – Original autographe.

        Inédite.

      

      
        Bullinger rappelle à Bèze le contenu de ses dernières lettres, auxquelles
                        il a joint une lettre de Lydius et sa réponse aux capita

                        pour l’Electeur Palatin. Gwalter a répondu aux pasteurs de Genève au nom de
                        l’Eglise de Zurich. Lui-même craint la puissance et le nombre des Luthériens
                        et n’a aucune confiance en Maximilien. Instruit par l’expérience du passé,
                        il n’attend rien non plus d’une nouvelle rencontre de théologiens. Sa santé
                        reste déficiente.

      

      

      Dominus benedicat tibi et universae tuae familiae, faxitque ut hic annus sit tibi
                    felix ac faustus. Plures quidem scripsi literas
 superioribus diebus tuae humanitati, et quidem
                    priores de morte filiarum mearum, quibus adjunxi Lydii nostri literas
 de rebus
                    Tubingensibus scriptas. Deinde submisi omnia illa quae scripseram ad proposita
                    Palatini principis capita. Sic enim petieras, ut quae scripsissem tibi
                    communicarem, te vicissim tua mihi communicaturum. Atqui cum tuas
 acciperem, jam ablegaram illa mea omnia Heydelbergam.

      Post illa a vobis aliae adferuntur literae omnibus inscriptae fratribus. Ad eas
                    ego brevibus tibi respondi. Copiosius respondit omnium nomine Gualtherus
. Non videtur nobis
                    festinandum in ullius Confessionis aeditione, sed prudenter pensitanda omnia,
                    ita tamen ne lente nimis. Praecipue vero hoc unice nobis cavendum, ne nimium
                    Maximiliano fidamus, qui hypocrita est et sua in omnibus quaerit, religionem non
                    magni facit
. Cavendum praeterea nobis ne cum Lutheranis solis
                    descendamus in harenam sive potius in Synodum aliquam. Nam constituerunt apud se
                    in capitibus controversis ne pilum quidem cedere
. Vincunt praeterea numero,
                    et principes fere omnes habent faventes sibi et suae causae. His quoque
                    periculum esset vel culmum latum recedere a Confessione Augustana. Quod enim
                    semel confessi sunt coram Caesare in comitiis illis Augustanis 1530
 hoc per
                    omnia inviolatum volunt, existimantes majestati principali suae dedecus futurum,
                    si vel literam mutarent. Si vero nihil efficeremus in synodo, ut sane nihil est
                    sperandum apud istos homines, qui pertinatia et impudentia garrulitateque
                    invicti sunt, experientia superiorum colloquiorum nos docet, quid apud nostros
                    in nostris Ecclesiis interim effecissemus. Certo novi||odium quo isti
                        homines
 in nos
                    aestuant tantum esse ut Palatini causa apud eos tanto sit futura difficilior
                    periculosiorque, quanto nos propius ei nos conjunxerimus. Prudentia ergo hic
                    quoque opus erit, ac imprimis orandus Dominus ut sufficiat nobis consilium et
                    prudentiam veram. Ego sane non sum admodum firmis viribus. Nam ex defluxu
                    dissolutioneque dextri lateris valde debilis sum, cui 
accedit dolor capitis, curae,
                        moeror
. Atqui hi sunt comites senii et
                    corporis confecti laboribus. Tu orabis pro me Dominum. Vale. Nisi Linerus
                        noster
 tabellio fidissimus adfuisset, non scripsissem, cum
                    parum idoneus sim ad scribendum. Vale iterum cum omnibus fratribus, et quid tibi
                    videatur in causa hac nostra communi mature nobis significato. Tiguri, 5
                    Januarii 1566.

      Bullingerus tuus.

      

      
        
          	
            Adresse au dos :

          
          	Clarissimo viro D. Theodoro 
Bezae, Genevensis
                            Ecclesiae 
fido pastori, domino meo 
colendo et fratri
                            charissimo. 
Genff.
        

      

    

  

  
    p.20

    
      1

      
          Lettres du 28 novembre et du 18 décembre 1565, voir
                                supra
, t. VI, nos
 436 et 440,
                            p. 210 et 224.

        

      

    

    
      2

      
          Voir n° 436, n. 11, supra
, t.
                            VI, p. 212. Sur les filles de Bullinger, ibid.
, p. 224-225,
                            et en dernier lieu la lettre précédente, n. 1.

        

      

    

    
      3

      
          Probablement la lettre de Bèze à Bullinger du
                            14 décembre 1565 (voir supra
, t. VI, p. 219, n°
                        438).

        

      

    

    
      4

      
          La lettre de Bèze du 14 décembre 1565,
                            écrite au nom de la Compagnie, aux ministres de Zurich, est publiée dans
                            les Reg. Comp. past.
, t. III, p. 194-197, ainsi que la
                            réponse de Gwalter du 27 décembre, au nom de l’Eglise de Zurich, à la
                            Compagnie, ibid.
, p. 199-202. La réponse personnelle de
                            Bullinger à Bèze semble perdue.

        

      

    

    
      5

      
          Bèze partage cette
                            méfiance à l’égard de Maximilien II ; voir la lettre précédente (n° 441,
                            n. 6).

        

      

    

    
      6

      
          Erasme,

                            Adagia
, I, VIII, 4.

        

      

    

    
      7

      
          On se rappellera qu’en 1557 Bèze avait espéré
                            conclure un accord avec les Luthériens sans contredire la Confession
                            d’Augsbourg (supra
, t. II, p. 7-8).

        

      

    

    
      8

      
          Isti homines

                            désigne les théologiens luthériens, Brenz et Andreae.

        

      

    

    p.21

    
      9

      
          Nous n’avons pas trouvé
                            dans le Diarium
 de Bullinger d’autres précisions sur cette
                            maladie ; il y est question de onze jours de souffrances à cause d’un
                            calcul, mais en août.

        

      

    

    
      10

      
          Liner est mentionné
                                supra
, t. VI, p. 169, n. 15. Voir aussi t. III, p. 74,
                            n. 3.

        

      

    

  


		

    
		

  
    
      
443. BÈZE A BULLINGER

      Genève. – 8 janvier 1566

      

      
        Zurich, Arch. de l’Etat, E II 371, fol. 1037. –
                        Original autographe.

        Inédite.

      

      
        Bèze espère que tous les écrits renvoyés à Bullinger lui sont bien
                        parvenus ; il accuse réception de la lettre de Gwalter au nom des pasteurs
                        de Zurich. Il remet à leur prochaine rencontre tout ce qu’il aurait écrit
                        sans cela.

      

      

      S. Jam tibi reddita esse arbitror quae istuc remisi
. Paulo post, id est nudiustertius,
                    postremas tuas accepi, una cum totius vestri coetus communibus literis, quibus
                    nihil potuit nobis omnibus jucundius accidere, sicut ex communi nostro responso
                        cognosces
. Itaque ad illum nostrum conventum omnia differo
                    quae alioqui fueram scripturus, sive tu ipse eo venias, quod quidem multis de
                    causis maxime velim nullo tuo incommodo fieri posse, sive alii mittentur ex
                    collegis, quibuscum spero fore, favente Deo, ut tam necessario tempore commodum
                    et utile consilium capiamus
. Bene vale, mi pater. D. Jesus te servet, tibique magis
                    ac magis benedicat. Genevae, 8 Januarii 1566.

      Tuus Beza.

      
        
          	
            Adresse au dos :

          
          	Eximio Christi servo, 
D. Henrico Bullingero,
                            
patri mihi plurimum 
observando, et Tigurinae 
Ecclesiae
                            vere fido 
pastori. 
    Tiguri. 

        

      

    

  

  
    p.22

    
      1

      
          Il s’agit probablement des trois écrits que Bullinger
                            avait envoyés le 18 décembre 1565 (voir supra
, t. VI,
                            p. 224 et n. 6-7), dont Bèze accuse réception le Ier

                            janvier 1566 (n° 441 et n. 5), à savoir la première rédaction de la
                                Confessio Helvetica posterior
, sa réponse aux
                                capita
 impériaux et son
                        Antithesis.


        

      

    

    
      2

      
          Sur la lettre
                            personnelle de Bullinger et celle de Gwalter, au nom des ministres de
                            Zurich, voir n° 442 et n. 4. Bèze répondit le jour même aux pasteurs de
                            Zurich, au nom de la Compagnie, voir Reg. comp. past.
, t.
                            III, p. 203.

        

      

    

    
      3

      
          Il s’agit
                            d’un projet de conférence à Berne qui réunirait Bernois, Zuricois et
                            Genevois : « Ad eam vero conficiendam, praestaret unum et alterum ex
                            nostris cum observando nobis fratre D. Beza de singulis conferre coram,
                            quod nuspiam locorum commodius nostro judicio fieri posset quam in
                            Bernensium urbe, ut ejus etiam Ecclesiae ministri, et inter hos
                            D. Hallerus imprimis, colloquio adhiberi possent » (Reg. comp.
                                bast.
, t. III, p. 200). Les Zuricois avaient proposé cette
                            rencontre en vue de réexaminer le texte qu’ils avaient déjà présenté
                            vingt ans auparavant, en 1545, intitulé : Warhafte Bekanntnus der
                                dieneren der Kirchen zu Zurych, was sy gloubind und leerind,
                                insonderheit aber von dem Nachtmal unseren Herren Jesu
                                Christi...
 (cf. Reg. Comp. past.
, t. III,
                            p. 201, n. 4). On sait que ce projet ne se réalisera pas en raison du
                            refus des Bernois. Bèze se rendra alors à Zurich, voir plus bas le récit
                            de son bref séjour, dans sa lettre a Bullinger du 24 février (n°
                            452).

        

      

    

  


		

    
		

  
    
      444. BÈZE A HALLER

      Genève. – 8 janvier 1566

      

      
        Zurich, Bibl. Centrale, ms. F 46, p. 568. –
                        Copie du XVIIe
 siècle.

        Inédite.

      

      
        Le Conseil ainsi que les pasteurs de Genève approuvent le projet des
                        Zuricois au sujet d’une rencontre de théologiens à Berne. Bèze demande à
                        Haller d’en préciser la date le plus rapidement possible.

      

      

      Nudius tertius literas a Tigurinis nostris fratribus plurimum colendis
                        accepimus, quibus significabant sibi videri commodissimum ut et
                    ipsi et nos vobiscum istic primo quoque tempore conveniamus de communi illo
                    negotio simul acturi, quod suum consilium non dubitamus quin ad vos quoque
                    perscripserint. In nobis igitur scitote nullam prorsus moram fore, Senatu nostro
                    ad quem statim de re tota retulimus non modo non recusante, sed etiam summo
                    consensu approbante. Superest ut et quae
                    vestra sit voluntas super hoc conventu et quo die convenire una commode possimus
                    declaretis, quod ipsum quoque Tigurinis fratribus significandum erit ut alii
                    aliis istic occurramus. Quam praeceps ista sit occasio et quantum in mora
                    periculum res ipsa ostendit adeo ut non nisi sero videamur deliberaturi. Expedit
                    igitur quam minimum morae interponi tabellariis utrinque missitandis. Vos ergo
                    quam brevissimum diem praescribite, ad quem nos Deo favente nulla interposita
                    mora affuturos pollicemur. Quod autem vobis videbitur, speramus Tiguri quoque
                    probatum iri ut nihil necesse sit illorum responsum a nostrae civitatis
                    tabellario istic expectari. Bene
                    valete. Genevae 8 Januarii 1566. 

    

  

  
    p.24

    
      1

      

          La réponse de Gwalter du
                            27 décembre 1565 (voir les lettres précédentes, nos 442 et n. 4, 443 et
                            n. 2).

        

      

    

    
      2

      

          Nous lisons dans
                            les Registres du Conseil, en date du 5 janvier 1566 : « Messieurs de
                            Beze et Colladon, ministres, avec Monsieur Scrimger, professeur en
                            droit, ont comparu remonstrant que sur l’advis qu’ilz avoient donné aux
                            eglises de Zurich, Berne, etc. de semer au nom de touttes un petit livre
                            adressé à l’empereur pour la prochaine Journee d’Augsburg, tendant à ce
                            qu’il luy pleust ne rien proceder contre ceux de nostre party, comme il
                            a esté deliberé et conclu que nous ne fussions ouys etc. Touttesfois
                            ayans lesd. ministres de Zurich et de Berne estimé qu’il ne seroyt pas
                            bon de se plaindre devant qu’estre battu et qu’il vaudroit mieux que
                            chascun se joignist pour envoier à la Journee avec une confession de
                            foy, et que pour y ad viser ceux de Zurich trouveroyent bon de venir
                            deux d’entre eux à Berne, et que pareillement deux de ceste ville y
                            allent pour conferer et conclure entre les freres. Arresté de leur dire
                            que Messieurs sont en volonté de leur ayder en tout ce qu’ilz pourront
                            et qu’ilz n’espargnent rien de ce en quoy ilz pourront s’employer
                            Remettant à leur discression et prudence de faire comme ilz
                            adviseront. » (R.C., vol. 60, fol. 140).
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          Les lettres
                            de Haller et des pasteurs bernois ne nous sont pas parvenues...
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